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Sa dernière œuvre d’Homme
d’Etat fut l’organisation de la célèbre
conférence de Brazzaville en février
1944, présidée par le Général de
Gaulle, au cours de laquelle il exposa
sa brillante thèse anthropogéogra-
phique, ainsi que sa vision moderne
et prémonitoire de l’organisation po-
litique et économique de l’Afrique fran-
cophone, en cette fin d’atroce conflit
mondial.

Parti se reposer, après qua-
tre années de dures épreuves de
guerre, il effectua une longue traver-
sée terrestre et triomphale de cette
AFRIQUE EQUATORIALE FRAN-
ÇAISE dont il était le patron, qui le
mena jusqu’au CAIRE en mars 1944,
à linvitation de NAHAS PACHA, Pre-
mier Ministre égyptien d’alors. 

Ce dernier le pria de donner une
conférence à laquelle furent conviés
le gratin officiel du CAIRE et les re-
présentations diplomatiques des Alliés,
de la capitale du pays des pharaons.

(A Madame Veuve Eugénie Tell Eboué)
Alger le 29 mai 1944

Chère Madame,
C’est de tout mon cœur que je vous adresse l’expression respectueuse de ma très grande affliction et de

ma profonde sympathie dans le chagrin qui vous a frappée.
Je ne vous redirai pas ici, tout ce que mille et mille voix ont répété à travers le monde, au sujet de la

perte que la FRANCE et L’EMPIRE ont faite dans la personne de votre mari. Mais, à vous, sa compagne, sa
femme, la mère de ses enfants, je dirai simplement que FÉLIX EBOUÉ était mon AMI, et que rien ne pourra
me faire oublier jamais l’HOMME, le COMPAGNON, le FRÈRE DE COMBAT qu’il fut à mes côtés, dans
la plus grande épreuve possible.

Je vous demande, chère Madame, de bien vouloir dans le présent et l’avenir, me tenir pour fidèlement
dévoué à sa mémoire, et très attentif à ce qui peut ou qui pourra vous être utile à vous même et à vos chers
enfants.

Je vous prie d’accepter, Chère Madame, mes hommages et souvenirs les plus respectueux et attristés,
auxquels ma femme joint l’expression de ses sentiments de très vives sympathies.

Charles de Gaulle

Le 20 mai 1949, la NATION FRANÇAISE 
toute entière rendait un ultime et vibrant hommage 

au plus illustre de nos compatriotes, 
en faisant reposer ses cendres 

au PANTHÉON DE PARIS :
AUX GRANDS HOMMES LA PATRIE RECONNAISSANTE
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Un LION s’en est allé
Le 17 mai 1944 s’éteignait au CAIRE le GOUVERNEUR

GÉNÉRAL FÉLIX EBOUÉ, petit fils d’esclave né biologi-
quement à Roura le 26 décembre 1884 et déclaré à l’Etat
civile de Cayenne dans le courant du mois de janvier 1885
(extrait de naissance n° 2).

C’est à l’occasion de cette
consécration internationale qu’il prit
froid et, épuisé de fatigue, fut frappé
d’une congestion pulmonaire qui
l’emporta : il n’avait pas 60 ans…

Le GÉNÉRAL DE GAULLE,
auprès de qui il joua le rôle de men-
tor pour les questions africaines, fut
très affecté par cette disparition bru-
tale de celui qui l’avait rallié dans son
combat dès le 28 juin 1940. En fai-
sant entrer en dissidence le territoire
du Tchad, dont il était le gouverneur,
en étroite complicité avec le com-
mandant de la garnison de FORT-
LAMY, le colonel MARCHAND, il per-
mettait ainsi au Chef de la Résistance
d’asseoir son autorité et sa crédibi-
lité, vis-à-vis en particulier de CHUR-
CHILL et de ROOSEVELT.

Le GÉNÉRAL DE GAULLE
a clairement fait part de son afflic-
tion à sa veuve EUGÉNIE TELL
EBOUÉ, native de SAINT-LAURENT-
DU-MARONI, a qui il a adressé ce
message de condoléances émou-
vant :


